
1750 : Louis Mandrin à Lancrans. 
 

1750 : Un soir d’Automne, Mr Rendu, receveur buraliste à Lancrans, voit arriver un groupe d’hommes armés, qui entrent 

dans sa maison. Leur chef, le célèbre Mandrin, se fait connaître ; il est parfaitement aimable et correct, mais exige la 

caisse. Mandrin était connu pour son caractère jovial, mais aussi pour sa fermeté. Dans sa position, Mr Rendu, ne pouvait 

pas refuser d’exécuter la demande. Mandrin, prend l’argent, laisse quelques subsides pour les besoins du ménage et 

délivre un reçu en bonne et due forme. Il se retire avec ses compagnons avec forces salutations. C’était la manière de 

faire Mandrin. 

 

1755 : Il touchait à la fin de ses prospérités, et 

son dernier crime fut la mort de la femme d’un 

brigadier des fermes de Noire-Table. Il fut vendu 

par un de ses compagnons, arrêté pendant la nuit, 

lié dans toute la longueur du corps, conduit ou 

plutôt apporté à Valence, le 10 mai 1755. Laverde 

Morval, président du tribunal qui le jugea, 

l’interrogea sans pouvoir n’en obtenir aucune 

réponse sur ses relations, sur ses complices.  

 

Le bruit de sa détention attira un grand concours 

de peuple ; on accourut de toutes parts pour voir le 

redoutable chef des contrebandiers. On dit 

qu’avant de mourir il se repentit de ses crimes.  

 

Il harangua le peuple avant de s’étendre sur la 

roue ; on lui rompit les bras, les jambes, les cuisses et les reins.  

 

 

Il expira le 26 mai 1755. 

 

4 mai 1759 : Antoine Mandrin frère de Louis est à Lancrans. 

Louis Mandrin n’est pas le seul de sa famille à marquer le département.  

En 1759, dans la nuit du 3 au 4 mai, son frère Antoine et sa bande vole le châtelain de Ballon, le 

notaire Rendu, à Lancrans.  
 


